
  
 

 

Atelier régional de validation du projet de manuel de bonnes pratiques en 

matière de résilience communautaire face à la radicalisation et à 

l’extrémisme violent dans les pays du G5 Sahel 
 

 

Nouakchott, 10 mai 2019 – Le Bureau de lutte contre le terrorisme des Nations Unies 

(UNOCT), à travers son Centre des Nations Unies pour la lutte contre le terrorisme (UNCCT), 

a organisé un atelier régional visant à la validation d’un projet de manuel de bonnes pratiques 

en matière de résilience communautaire face à la radicalisation et à l’extrémisme violent dans 

les pays du G5 Sahel. L’atelier, clôturé hier à Nouakchott, Mauritanie, s’est tenu du 7 au 9 mai 

dans le cadre de l’Initiative d’Assistance Intégrée pour la lutte contre le terrorisme (I-ACT), 

mise en œuvre en partenariat avec le Secrétariat permanent du G5 Sahel et le Bureau des 

Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS).  

 

Au cours de l’atelier, les participants ont échangé sur le contenu du manuel de bonnes pratiques 

qui a pour vocation de fournir des orientations et des conseils en matière de résilience 

communautaire face à la radicalisation et à l’extrémisme violent, notamment concernant le rôle 

des femmes et des jeunes, ou la dimension transfrontalière. L’atelier de validation est une des 

activités du projet visant à Soutenir les efforts régionaux des pays du G5 Sahel pour lutter 

contre le terrorisme et prévenir l’extrémisme violent, financé par le Fonds d’affectation 

spéciale des Nations Unies pour la paix et le développement, créé avec le généreux soutien 

financier de la République populaire de Chine. Cet atelier a été précédé par un atelier technique 

qui s’est tenu du 26 au 28 mars 2019, à Nouakchott, au cours duquel des participants issus de 

la société civile, des communautés – notamment transfrontalières – et des représentants des 

autorités régionales et nationales du Burkina Faso, du Mali, de la Mauritanie, du Niger et du 

Tchad ont pu recenser un certain nombre de bonnes pratiques qui seront reflétées dans le 

manuel destiné aux pays du G5 Sahel. 

 

L’atelier de validation a rassemblé des représentants des autorités nationales et régionales – 

dont des experts techniques relevant de services étatiques en charge de l’élaboration de 

programmes et/ou stratégies de lutte contre l’extrémisme violent –, des leaders religieux et 

traditionnels, des membres des antennes nationales de la Cellule régionale de lutte contre la 

radicalisation et l’extrémisme violent du G5 Sahel (CELLRAD), les représentantes nationales 

de la Plateforme des femmes du G5 Sahel et sa coordinatrice régionale, ainsi que le 

coordinateur du Réseau des Jeunes des pays du G5 Sahel.  

 

Parmi les participants, 30 étaient issus des délégations des pays du G5 Sahel. Des experts du 

Secrétariat permanent du G5 Sahel – dont ceux en charge des questions de gouvernance, de 

genre et de droits de l’homme –, ainsi que du Programme des Nations Unies pour le 

Développement (PNUD), étaient également présents. 

 

Dans son allocution lors de la cérémonie d’ouverture, le Coordonnateur résident des Nations 

Unies en Mauritanie, M. Ohemeng-Boamah, a remercié le Gouvernement de la République 



islamique de Mauritanie d’avoir permis l’organisation de cet atelier à Nouakchott. Il s’est 

également félicité du partenariat stratégique établi entre le Secrétariat permanent du G5 Sahel 

et l’UNOCT ainsi que du soutien financier fourni par le Gouvernement de la République 

populaire de Chine aux activités de l’UNOCT. 

 

L’Ambassadeur de la République populaire de Chine, Son Excellence M. Zhang Jianguo, s’est 

félicité de la tenue de cet atelier qui se concrétisera par la publication du manuel de bonnes 

pratiques, lequel sera utile aux pays du G5 Sahel en ce qu’il leur permettra de renforcer leur 

capacité à lutter contre le terrorisme et défendre la paix et la stabilité dans la région. A cet 

égard, il a souligné que la République populaire de Chine se tenait aux côtés des pays africains 

dans la recherche de la paix et de la stabilité, tout en appelant à la constitution « d’une approche 

intégrée permettant de s’attaquer aux manifestations comme aux origines du terrorisme ». 

 

Le Représentant du Secrétaire permanent du G5 Sahel, l’Expert en Gouvernance, M. 

Mahamadou Samaké, a rappelé que l’UNOCT avait grandement contribué à 

l’opérationnalisation de la CELLRAD et a salué l’excellente collaboration entre l’UNOCT et 

le G5 Sahel. M. Samaké a par ailleurs souligné que cet atelier, en mettant l’accent sur la 

résilience communautaire, répondait à une préoccupation centrale du G5 Sahel, à savoir celle 

de développer des actions de prévention et de lutte contre l’extrémisme violent dans les zones 

transfrontalières. 

 

L’I-ACT est un cadre général de l’ensemble des Nations Unies qui vise à assurer la mise à 

disposition cohérente et coordonnée des activités de renforcement des capacités pour soutenir 

les Etats Membres et les organisations régionales à mettre en œuvre la Stratégie antiterroriste 

mondiale de l’Organisation des Nations Unies et du Plan d’action pour la prévention de 

l’extrémisme violent du Secrétaire général des Nations Unies. L’Initiative I-ACT pour le G5 

Sahel a été lancée en réponse à la résolution 2195 (2014) du Conseil de Sécurité et la 

déclaration du Président du Conseil de Sécurité S/PRST/2015/24.  
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Pour plus d’informations, veuillez contacter : 
 

• Mme Laurence Gerard, Chargée de communication, UNOCT, gerard@un.org. 

• M. Abdoul Salam Diagana, Chargé de communication, G5 Sahel, asdiagana@g5sahel.org 
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